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La petite fille qui disait non
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petite fille va devenir adulte
La désobéissance comme
principe vital Librement
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Carole Thibaut
La Petite Fille qui disait non de Carole Thibaut raconte le pas-
sage d'une petite fille de l'enfance à l'adolescence auprès d'une
mère qui vit seule, bosse comme une folle tout en s'occupant
de sa propre mère défaillante. L'histoire est inspirée du conte
initial du Chaperon rouge dans lequel les femmes se transmet-
tent le secret de la vie...

La Petite Fille qui disait non
L'adolescence du Petit Chaperon rouge

La Petite Fille qui disait non, c'est l'his-
toire de trois générations de femmes •
la grand-mère, la mère et la fille.
Carole Thibaut : Ca s'inspire du Petit
Chaperon rouge, maîs avant qu'il ne
soit collecte par Perraultau XVIIe siè-
cle Cela parle de la transmission ma-
trimoniale, c'est-à-dire de tout ce qui
concerne la puissance féminine entre
guillemets, avec la petite fille qui de-
vient pubère et la grand-mère méno-
pausée Perrault faisait des
retranscriptions de contes pour la
Gourde LouisXIV Or c'est le siècle qui
instaure toutes les regles anti fémi-
nines, et l'avènement du pouvoir ab-
solu masculin Or bizarrement
Perrault retranscrit le conte en effa-
çant tous les passages où les femmes
peuvent se transmettre leur initia-
tion Dans le conte initial, il y a par
exemple des lavandières et des sages
femmes qui détiennent le cycle de vie
Comment avez-vous transposé l'his-
toire dans notre époque ?

L'idée c'était de travailler sur cette
trame-là à travers toutes les interpré-

tations qu'en ont faites les psys et de
raconter une histoire d'aujourd'hui,
avec une petite fille qui vit avec sa
maman qui travaille dur comme infir-
mière et ne gagne pas beaucoup d'ar-
gent La petite s'assume plus ou
moins toute seule auprès de cette
mère très aimante qui essaye d'être
présente au maximum, el le va sou-
vent chez sa grand-mère qui habite
de côté de la cité HLM et lui amène de
quoi manger
Maîs à un moment donné, la petite
fille se meta désobéir
Elle ne travaille plus à l'école, sèche
les cours, passe par la cité, et échappe
de plus en plus à sa mère Maîs cette
phase de désobéissance va révéler à
la mère sa défaillance par rapport à
des choses importantes qu'elle de-
vrait vivre avec sa fille
Cest aussi lié à une histoire qui se
répète de mère en fille
La grand-mère a eu sa fille seule Elle
travaillait dans un cabaret un peu
pourri à Paris maîs s'est invente toute
une vie de grande actrice La mere elle

est devenue une féministe acharnée
sur les principes moraux, qui vit sans
amant et qui pourtant a eu comme sa
mère un enfant toute seule Dans la
pièce, elle est au bord du burn-out On
la voit courir de plus en pluspourtout
assumer et tomber de plus en plus.
Maîs attention, ce n'est pas du Ken
Loach, ca se termine bien '

Propos recueillis par
Hélène Chevrier

• La Petite Fille qui disait non, texte et
mise en scene Carole Thibaut, avec
Yann Mercier, Marie Roussette Olivier,
Helene Seretti, accompagnés de
Vanessa Amoral et de toute l'équipe du
théâtre des //ets A partir de 8 ans
16 au 20/01 Theâtre des /lets à
Montluçon
7 au 10/02 Théâtre Antoine Viteza
Ivry sur-Seine
7 et 8/03 Le Theâtre a Mâcon
24 et 25/04 Hexagone à Meylan
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THEATRE DES I LETS
LA PETITE FILLE
QUI DISAIT NON
Texte et mise en scène Carole Thibaut
«Sage et responsable, Marie est une petite fille
à qui on peut faire confiance. Jeanne est une
mère amiante, mais avalée par son métier
d'infirmière et par les difficultés de la vie quo-
tidienne. Chaque semaine, Marie va rendre
visite a Louise, sa grand-mère, qui habite de
l'autre côté de la Cité. Chaque semaine, Jeanne
recommande à sa fille de prendre le chemin
qui contourne la cité-forêt et d'éviter celui qui
la traverse, même s'il est plus court et at-
trayant. Mais un événement va venir boule-
verser la vie de ces trois femmes et pousser

Marie à entrer dans la Cité comme on entre
dans le vaste monde...» Dès 8 ans (lire en
page 15).
CRÉATION. Janvier > du 16 au 19 au Théâtre
des I têts, CDN de Montluçon (63). Février
> du 7 au W au Théâtre d'Ivry-Antoine Vitez.
Mars > tes 7 et 8 au Théâtre, scène nationale
de Mâcon (71). Avril > les 24 et ZS à L'Hexa-
gone, scène nationale de Meytan (38).
theatredesilets.com
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L'enfant et la transmission, un sujet fort pour
Carole Thibaut
C arole Thibaut, direc-

trice du Théâtre des
îlets, crée ce mois-ci un

spectacle pour le jeune public,
La petite fille qui disait non, dont
les premières représentations
sont prévues du 16 au 19 jan-
vier au centre dramatique na-
tional (CDN) de Montluçon
(03) avant plusieurs dates en
tournée les mois prochains, au
Théâtre Antoine Vitez d'Ivry-
sur-Seine (94), à la scène
nationale de Mâcon (71), et à
l'Hexagone, scène nationale
de Meylan (38). Dans cette
pièce écrite par l'autrice et
metteuse en scène, Marie, une
petite fille plutôt sage, trans-
gresse l'interdit maternel qui
consistait à contourner une
cité pour se rendre chez sa
grand-mère. La référence au
Petit Chaperon rouge est lim-
pide, mais c'est moins à la ver-
sion de Perrault qu'au conte
du Moyen-Âge que se réfère
Carole Thibaut. «Avant que
Perrault ne le retranscrive, Le
Petit Chaperon rouge s'appelait

Conte de la mère-grand, le
loup y a une place moins centrale
et n'y mange personne, ll y est
plus question de la transmission,
entre une femme vieillissante et
une femme en devenir, précise
Carole Thibaut. C'est ce travail
sur trois générations de femmes,
et sur la transmission symbolique
qui m'intéressait.»
Adressé au tout public dès
8 ans, le spectacle questionne
également l'apprentissage
du refus d'une enfant cie
répondre à l'injonction de
sa mère. «La culture du non est
beaucoup plus compliquée dans
l'éducation des petites filles que
dans celle des garçons, estime
Carole Thibaut, ll est compliqué
pour les femmes de dire non,
à de nombreux endroits, même si
ça l'est peut-être un peu moins
aujourd'hui, ll est pourtant né-
cessaire, pour savoir qui l'on est,
d'apprendre à le dire.» La pièce,
qui sera publiée cette année
aux éditions L'Ecole des Loisirs,
s'intéresse également à la
relation mère-fille, entre Marie

et sa mère, infirmière édu-
quant seule son enfant.
En parallèle de la création,
le Théâtre des îlets a mis en
place un blog «journal inter-
actif de création», sur lequel
sont publiés des billets autour
du spectacle et de l'équipe
du théâtre. Destiné aux sco-
laires comme au grand public,

il continuera d'être alimenté
afin d'accompagner le public
dans la découverte du specta-
cle. Les jeunes spectateurs
peuvent y découvrir les
rouages d'un théâtre et dialo-
guer avec l'ensemble des
équipes autour de la création
du spectacle.

TIPHAINE LE ROY
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RENCONTRE AVEC CAROLE THIBAUT

Un conte du Chaperon Rouge revisité
La Petite Fi//e qui
disait non est la nou-
velle création de Ca-
role Thibaut, la direc-
trice du Théâtre des
Ilets. Pour présenter
ce conte moderne,
elle a travaillé sur
l'histoire des contes
de la mère-grand.
AYMAR DE CHAUNACeest I histoire de trois

gcnciatioiis dc femmes
une fille sa mere et sa
;rand-mere C'est un

spectacle qui s adresse a tous
publics Cela traite de désobéis
sance et du passage de I enfance,
de I adolescence a l'âge adulte
la Petite Fille qui disait non cst
la dernieie creation de Caiole
Thibaut qui sera |ouee en |an-
viei au Iheatie des Ilets Four
écrire ce texte la directrice du
Centre Diamatiquc National
de Montluçon a puise son ins
piration dans les contes oraux
et ancestraux de la mere grand
]usqu au célèbre conte du Pe

Carole Thibaut place son intrigue dans une famille mono-pa-
rentale où la grand-mère joue un rôle un prépondérant (Photo
Cécile Dureux)

La Petite Fille qui disait non est aussi un spectacle qui permet
de traiter de la façon dont on affronte la mort. (Photo Cécile

tit Chapeion Rouge de Charles
Perrault Ce qui rn a interesse
e est de \oir a quel point [e conte
que nous connaissons tous a des
racines bien plus anciennes qu il
a etc edulcorc et qu il a transforme
son message final Le i onte de la
mere-giand est issu en réalité de ta
tradition orale qui a traverse de
tres nombreux pays et dans lequel
la petite fille se sam ait toujours de

la bete contiairetncnt a la veision
de Perrault Lela raconte en réalité
le rite de passage entre I enfance et
l'ace adulte
Son spectacle cst justement un
retoui aux sources, un nom eau
rite de passage a la saute mo-
deinc ou une petite fi l le doit se
confronter a de dures réalités et
fane dcs icncontics doublantes
pour s émanciper A travers

Dureux)
cette historié Carole Ihibaut a
voulu parler de désobéissance
un thème qui lui cst chd ( ela
se rapporte a la fois au collectif et a
I individualité Ftt chacun de nous
et dans chacune de nos societes il
y a une forme de désobéissante
( est ce qui \a nous permettre
d exister de de\enir soi La deso
beissance est même au fondement
de nos societes Un peuple qui n'a

pas cet esprit la est un peuple pm e
d'émancipation Maîs ce conte ne
dit pas non plus qu il faut désobéir
a tout prix sinon e est l'anarchie
Ce qui rn a passionne est notam-
ment le syndrome des enfants par
faits

> Du 16 au 19 janvier
Rens theatredesilets com
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Montluçon Vivre sa ville

Montlu

THÉÂTRE■ La nouvelle création de Carole Thibaut débarque au théâtre des Îlets, demain mardi

Un conte entre deuil et désobéissance

Thomas Ribierre
Twitter : @ThomasRibierre

C’ est un peu Le petitchaperon rouge des
temps modernes.

L’histoire de Marie, une
petite fille sage et respon­
sable, de sa mère Jeanne
aimante mais avalée par
son métier d’infirmière et
de Louise, la grand­mère.

La petite fille qui disait
non est la nouvelle créa­
tion de Carole Thibaut
metteuse en scène, écri­
vaine et directrice du Cen­
tre Dramatique National
de Montluçon.

Savoir dire non
Habituée à se rendre
chez sa grand­mère, la pe­
tite Marie va, à la mort de
cette dernière, traverser la
cité « Forêt » qu’on lui
avait toujours demandé de
contourner. Elle va y ren­
contrer le loup, « un jeune
homme de 17 ans complè­
tement paumé qui va se
prendre d’affection pour
elle. »
La désobéissance, un su­

jet qui touche la metteuse
en scène qui tenait abso­
lument à l’adapter à la
scène. « À un moment
donné, il faut que l’enfant

sache dire non. Dans les
représentations de cha­
cun, une petite fille qui
s’oppose est forcément ca­
pricieuse ou hystérique.

Mais c’est faux. » Tout
comme le conditionne­
ment dès le plus jeune âge
qui exaspère Carole Thi­
baut : « Avec les bébés, on

entend toujours “Qu’il est
costaud” pour un garçon,
“qu’elle est mignonne”
pour une fille, les couleurs
rose et bleu dans les ma­

gasins de jouets… C’est
insupportable. »
Après son travai l sur
l’adolescence (dans Varia­
tions amoureuses) et la
violence dans l’éducation
(dans Les petites empê­
chées, Avec le couteau de
pain ) , Carole Thibaut
aborde la question de la
transmission intergénéra­
tionnelle. « Il m’a semblé
que c’était un endroit im­
portant à interroger. La re­
lation aux adultes est sou­
vent très édulcorée. Dans
la pièce, la mère explose
et se met à hurler et on a
le droit de craquer. »
La pièce, en co­produc­
tion avec le théâtre d’Ivry­
Antoine­Vitez s’adresse à
tous les publics de plus de
8 ans. ■

La metteuse en scène et di-
rectrice du Centre Dramati-
que National de Montluçon
Carole Thibaut, présente sa
nouvelle création La petite
fille qui disait non.

CONTE. La nouvelle création de Carole Thibaut est un conte initiatique qui traite du passage de l’enfance à l’âge adulte, une histoire
d’amour et de transmission entre une petite fille, sa mère et sa grand-mère. PHOTO FLORIAN SALESSE

DATE
Scolaires. Mardi 16 à 14 h,
jeudi 18 à 14 h, vendredi 19 à
9 h 30.
Tout public. Mardi 16 à 19 h,
mercredi 17 à 15 h puis 19 h,
jeudi 18 à 19 h et
vendredi 19 à 19 h.

LIEU
Adresse. Centre dramatique
national, Théâtre des Ilets, 27
rue des Faucheroux.

è RENDEZ-VOUS

40, avenue d'Auvergne
23600 BOUSSAC

05 55 65 01 54

LIQUIDATION*

TOTALE

DU STOCK

Du 2 janvier au 28 février 2018

◆ Jardinage ◆ Bricolage

◆ Chauffage ◆ Electroménager

*R
éc
ép

iss
é
de

dé
cla

ra
tio
n
n°

2

375525

■ CARNET

LA MONTAGNE
■ Rédaction. 6, boulevard Carnot, 03100 Montluçon.
Tél. 04.70.02.21.00 ; fax. 04.70.02.21.05.
E-mail : montlucon@centrefrance.com
Web : www.lamontagne.fr

■ Abonnements et portage à domicile.
Tél. 08.10.61.00.63 (service 0,06 €/min + prix appel).

RÉGIE PUBLICITAIRE
■ 6, boulevard Carnot, 03100 Montluçon.
Publicité. 04.70.02.21.00 ; fax : 04.70.02.21.05.
Petites annonces. 0825.818.818*, fax : 04.73.17.30.19.
Avis d’obsèques. 0825.31.10.10*, fax : 04.73.17.31.19.
Annonces légales. 0826.09.01.02*, fax : 04.73.17.30.59.
Annonces emploi. 0826.09.00.26*, fax : 04.73.17.30.39.
(*) 0,18 € TTC/mn

URGENCES
SAMU, MÉDECINS, INFIRMIÈRES,
AMBULANCES AGRÉÉES. Tél. 15.
MÉDECIN DE GARDE. Nuits, week-
ends et jours fériés,
tél. 04.70.48.57.87.
PHARMACIE DE GARDE. Tél.
0825.74.20.30 (0,15 €/minute) ;
www.servigardes.fr
POMPIERS. Tél. 18.

POLICE-SECOURS. Tél. 17.
COMMISSARIAT DE POLICE. Tous
services, tél. 04.70.02.52.70.
GENDARMERIE. Tél. 04.70.05.01.73.
CENTRE HOSPITALIER.
Tél. 04.70.02.30.30.
HÔPITAL PRIVÉ SAINT-FRANÇOIS.
Tél. 0826.399.929.
ERDF-GRDF. Dépannage électricité,
tél. 09.726.750.03 ; dépannage gaz,
tél. 0.800.473.333. ■

è CINÉMA

LE PALACE
30, boulevard de Courtais,
Tél. 08.92.68.81.03.

À L’AFFICHE
NORMANDIE NUE. Comédie
dramatique de Philipe Le Guay,
avec François Cluzet et Toby
Jones. 20 h 45.
LE CRIME DE L’ORIENT-EXPRESS.
Policier de Kenneth Branagh,
avec Kenneth Branagh et
Johnny Depp. 13 h 45.
LE GRAND JEU. Thriller d’Aaron
Sorkin, avec Jessica Chastain,
Idris Elba. 13 h 45, 20 h 30.
WONDER. Comédie dramatique
de Stephen Chbosky, avec Julia
Roberts et Jacob Tremblay.
17 h 45.

JUMANJI. Fantastique de Jake
Kasdon, avec Dwayne Johnson
et Jack Black. 17 h 45.

DOWNSIZING. Science fiction
d’Alexander Payne, avec Matt
Damon et Kristen Wiig. 13 h 45,
16 h 45, 20 h 30.

STAR WARS - LES DERNIERS
JEDI. Science-fiction de Ryan
Johnson, avec Daisy Ridler et
John Boyega. 13 h 45, 20 h 30.

INSIDIOUS : LA DERNIÈRE CLÉ.
Epouvante horreur d’Adam
Robitel, avec Lin Shave, Leigh
Whannell (interdit aux -
12 ans). 17 h 45.

THE SQUARE. Comédie
dramatique de Ruben Östlund,
avec Claes Bung et Elisabeth
Moss (VO). 17 h 45, 20 h 30. ■

è LES CHANTIERS DE LA SEMAINE

À VENIR
RUE BUFFON. Pour permettre la
réalisation de travaux d’eau à
compter d’aujourd’hui, lundi, jus-
qu’au vendredi 19 janvier, rue
Buffon, la circulation sera inter-
dite dans la partie comprise en-
tre le numéro 147 et l’avenue
Président-Auriol. Une déviation
a été mise en place depuis la rue
de Bellevue.
RUE LAFONTAINE. à compter de
demain, mardi, et jusqu’au lun-
di 22 janvier, la circulation sera
interdite à hauteur du numéro 25
de la rue Lafontaine.

EN COURS

RUES DE NERDRE ET DES ÎLETS.
Jusqu’au vendredi 9 février, la
circulation sera réglementée par
demi-chaussée, rue de Nerdre et
rue des Îlets, en fonction de l’a-
vancée des travaux ERDF.
RUES DE LA GLACERIE ET DE LA
CITÉ DE LA GLACERIE. En raison
de travaux ERDF, prévus jusqu’au
vendredi 26 janvier, la circulation
est réglementée par demi-chaus-
sée, gérée par feux de chantier,
rue de la Glacerie, dans la partie
comprise entre la rue Marceau
et la rue de la Cité de la Glace-
rie, et par un rétrécissement de
chaussée, rue de la cité de la
Glacerie. ■

■ JOUR ET NUIT

TERJAT ■ Une habitation entièrement
détruite par les flammes
Une habitation de deux étages a été complètement détruite par
les flammes dans la nuit de samedi à dimanche, vers 2 heures,
au lieu-dit « La Bussière », sur la commune de Terjat. Les sapeurs-
pompiers ont été alertés par un automobiliste circulant sur la
proche départementale, d’où il apercevait les flammes.

Deux fourgons pompe tonne de Marcillat-en-Combraille et Néris-
les-Bains, l’échelle aérienne de Commentry, le camion citerne
porteur d’eau de Montluçon ont été mobilisés, sous les ordres du
chef de groupe, le capitaine Mathieu Lartaud. Deux lances, dont
une placée sur l’échelle aérienne, ont été nécessaires pour venir
à bout des flammes. L’intervention s’est prolongée jusqu’à
6 heures, avec un risque de propagation à une grange et une
autre maison toutes proches. Malgré tous ses efforts, la maison,
inoccupée et en cours de réfection, était complètement embra-
sée à l’arrivée des sapeurs-pompiers. Elle a été entièrement dé-
truite. Des rondes ont été mises en place par les secours dans la
journée d’hier, pour surveiller les derniers foyers résiduels. ■

APPEL. C’est un automobiliste qui a donné l’alerte, après avoir
vu les flammes s’échapper de l’habitation depuis la route
départementale. PHOTO JOËLLE AZEVEDO

lundi 15 janvier 2018
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LOUP Y ES-TU?

« La petite fille qui disait non » est l'histoire d'un Petit Chaperon
Rouge d'aujourd'hui. Né de l'imaginaire de la metteure en scène Carole
Thibaut, ce conte initiatique est à l'affiche de l'Hexagone de Meylan,
les 24 et 25 avril.

La petite fille qui disait non est un spectacle
sur la désobéissance et sur la transmis
sion Pour cette creation Carole Thibaut,
metteure en scene et directrice du Theâtre
des îlets (le centre dramatique national de
Montluçon), s'est inspirée de deux récits
le roman d Alberto Moravia, La désobéis-
sance, qui nous rappelle qu « un enfant doit
apprendre a dire non pour construire son
identité », et le conte du Petit Chaperon
Rouge dans une version antérieure a celle
de Charles Perrault, dans laquelle la petite
f ille échappe au loup et qui met davantage
en lumiere les liens de transmission entre
l'enfant et la grand mere
La petite fille qui disait non met ainsi en
scene une petite f ille au sortir de lenfance
Elevée par une mere qui travaille trop et
qui veut trop bien faire, elle trouve refuge
chez sa grand-mère qui, par sa vie plus

dissolue est « un element dissident » Maîs
le jour ou celle ci meurt la petite f i Ue doit
traverser le deuil, pour elle et pour sa mere
ll s'agit donc d'un conte contemporain qui
tisse un dialogue entre trois générations
de femmes et qui évoque la precarite des
meres isolees d aujourd'hui Carole Thi-
baut a confie les rôles de la petite fille
et du loup a deux jeunes comédiens en
contrat de professionnalisation au CDN
Marie Rousselle-Olivier et Yann Mercier,
et celui de la mere a Helene Seretti « une
comédienne magnifique tres physique »
La piece, aussi réaliste soit elle, se déroule
dans un univers qui se déforme «Nous
sommes toujours a la lisière du fantastique,
souligne Carole Thibaut Au début, nous
sommes dans le monde tres rigoureux de
la mere Puis, te carrelage devient geant,
la forêt se fait plus obscure, la grand-mère

apparaît comme dans les contes d Anderson,
le sol penche la mere chute de plus en plus,
les couleurs envahissent tout » Pour creer
toutes ces sensations la metteure en scene
sest appuyée sur un important travail de
creation lumiere video maîs aussi sonore
« Le son s il est moins palpable que le visuel,
est extrêmement pregnant, insiste t elle
Emot/onneltement, mentalement, il peut
nous transporter ailleurs, sans qu on s en
rende compte » Un spectacle prenant a
partager en famille assurément

PRUNE VELLOT

Mardi 24 avril, a 10 h et 14h 15
et mercredi 25 avril a 10 h et 19h30,
a I Hexagone de Meylan
0476900045 Des 8 ans



 

  

partage des coups de cœur. Dans tous les cas, je ne 

L’hi
d’enfance, touche au merveilleux des aspirations au bonheur truffé d’illusions, 
d’espoirs et de plaisirs en attente, comme au réalisme profond du quotidien qui râpe 

contours qui font mal, qui font peur et qui empêchent. C’est l’histoire de Marie 
ou du moins une partie de sa jeune vie où le doute se mêle au trouble, l’enthousiasme 
à l’euphorie. Où tout est protection, presque sous contrôle, et où les pensées se 

uisent peu à peu, se libérant des jougs et se gonflant de désirs d’autonomie, 
d’indépendance, jusqu’à pouvoir dire oui ou non.

grandir, ou pas. Où les transformations à l’œuvre qui se manifestent les troublent 
fortement, ou pas, selon l’importance des actions et des propos de celles et ceux qui 
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à cultiver le sentiment de compétence, l’estime et la conscience de soi, et qui 

L’important c’est de danser dans sa tête
qui s’échappe ou celui du temps à vivre…

Entre prescriptions et conseils, entre essais et erreurs, entre l’importance des 

l’inconnu et de l’étrange ? Qu’arrivera

prive par de faire appel à l’intelligence comme à l’émotion du public. L’adresse des 
messages sur l’obéissance, le choix, la transmission, le rapport à la mort et 
l’émancipation comme la beauté soignée des images des situations qui les véhiculent, 

d’avenir ou réminiscences du 

passages, par l’éclat lumineux de ce qui est dit ou suggéré à la pensée, par la beauté 

en scène, de la scénographie, des lumières et du jeu. C’est lumineux, profond et 

! Attention, jusqu’à samedi à Paris puis en 

Jusqu’au 17 novembre
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Le nom de Carole Thibault est depuis l'été dernier associé à un énorme coup de gueule. Elle n'est pas une
petite fille et pourtant elle a dit non à l'hypocrisie qui règne sur le monde du théâtre qui voit les metteuses en
scène être très souvent absentes des grands rendez-vous. Et dans son jeune public, elle continue le combat.
Ici les hommes sont des absents et les filles doivent travailler dur pour s'en sortir. C'est le leitmotiv que Jeanne
(Hélène Seretti) la mère (pour Jeanne Moreau) inculque à sa fille Marie (Marie Rousselle-Olivier, (pour Marie
Curie) .
La vie sans les hommes est ultra speed puisque personne ne peut aider la mère le matin. La gamine pousse
seule, bien accompagnée par sa grand mère (Yann Mercier génial en mamie russe très Dalida) spectaculaire,
Louise qui elle aussi n'a aucun souvenir du nom et du visage du père de Jeanne.
Un monde sans hommes, c'est forcément triste et ce conte-là est bien une tragédie qui compte ses fantômes,
ses secrets, et des absents.
La scénographie de Camille Allain-Dulondel est parfaite. La lumière de Yoann Tivoli et les vidéos de Vincent
Boujon permettent des apparitions et des disparitions de lieux qui nous entraînent soit chez Louise soit dans
une « forêt » de béton interdite. Le sol est une allégorie de la vie qui se cabosse à vue d'œil.
La petite Marie n'est plus si petite et elle doit choisir sa vie et pourquoi pas elle, trouver un loup qui ne la
mangera pas. Faire sa route, libre loin de sa filiation sans père mais en gardant avec elle le meilleur des
femmes de sa vie.
Tout est parfait ici, le jeu et sa direction. Un tout public à partir de 8 ans qui vous fera voir la cigale de La
Fontaine comme vous ne l'aviez jamais imaginé.

Aux Métallos jusqu'au 17 (vendredi à 10h et 20h, samedi à 19h), puis en tournée jusqu'en mai 2019.

Tous droits réservés à l'éditeur METALLOS 321454192



Théâtre, Danse, Musique, Arts plastiques, Livres, CultureLA GAZETTE DES FESTIVALS

!  6 décembre 2018

" ∠ Critiques ∠ Créations ∠ Émancipation intergénérationnelle

La Petite fille qui disait non
CRITIQUES SPECTACLE POUR ENFANTS

Émancipation
intergénérationnelle
Par Julien Avril

La Petite fille qui disait
non
Genre : Spectacle pour enfants
Auteur : Carole Thibaut
Mise en scène/Chorégraphie :
Carole Thibaut
Distribution : Hélène Seretti,
Marie Rousselle-Olivier, Yann
Mercier
Lieu : La Maison des Métallos
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Carole Thibaut propose une très belle relecture du « Petit Chaperon Rouge »

et réhabilite ainsi les vertus de transmission inconsciente du conte.

Comme on remet le tissu sur l’ouvrage, tous les aspects du conte sont ici

retravaillés pour rejoindre notre actualité et faire sentir au jeune spectateur que

cette histoire traditionnelle le concerne directement dans son quotidien : la

Mère-Grand est une vieille artiste perdue dans ses chimères, elle veille sur la

petite tandis que la Mère, infirmière, tient à bout de bras ses deux boulots, sa

famille monoparentale et ses exigences éducatives. Le Petit Chaperon, les

cheveux courts, rêve de voyage, porte un sac à dos rouge, de grosses lunettes et

doit prendre systématiquement le chemin le plus long en rentrant de l’école pour

contourner la Cité Fauré. Le Loup, lui est un vagabond. Figure du précaire

insaisissable et désenchanté, il fait écho aux loups solitaires que furent le père et

le grand-père de l’héroïne qui laissèrent leur femmes respectives élever seules

leur enfant. Le Chaperon cherchera à le suivre, voire à lui plaire, comme on

cherche à vérifier ses limites dans les concours de l’autre. Un tulle coupe le

plateau, de grands panneaux se tournent, permettant de créer des jeux de

projections et d’intérieur/extérieur, les accessoires sont moteurs d’action tout en

donnant des informations précises. C’est à la fois visuellement merveilleux,

profondément concret et parfaitement lisible. Les images racontent subtilement

ce que les mots ont la pudeur de taire, comme cette ombre de la mère qui
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soudain menace la petite fille un soir de désespoir ou encore cette poussière qui

s’accumule sous le tapis, faisant trébucher certains personnages mais pas

d’autres. Le drame parle tout autant à notre tête qu’à notre cœur avec ce méta-

langage enfoui du conte qu’il est si agréable de repratiquer.

Carole Thibaut remet fermement Perrault et son avertissement de cours royal à

sa place, avec une version bien plus pertinente du conte-type 333. Ici pas

d’injonction à rester bien sage pour ne pas croiser le loup, mais un vrai conte

initiatique, aussi riche dans le texte que dans ses interlignes, de ceux qui font

grandir et changer de perspective. Mais « La Petite fille qui disait non » traite

aussi du format conte en lui-même, cette discrète pédagogie

intergénérationnelle, cette façon qu’ont les grandes histoires de naviguer à

travers le temps, s’adaptant aux époques pour raconter avec la meilleure justesse

ces belles leçons d’émancipation et qui nous rappelle que l’humanité est un seul

corps poétique qui se déploie sur des milliers d’années.
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Julien Avril
Julien Avril est auteur, metteur en scène et dramaturge. Diplômé du Master
Professionnel de mise en scène et dramaturgie de l’Université de Nanterre, il a
fondé en 2005 la Cie Enascor avec laquelle il a d’abord créé trois pièces pour la
jeunesse. En 2017 il crée sa pièce de théâtre documentaire L’Atome au Liberté
à Toulon. Avec le soutien de La Chartreuse-CNES, il travaille en ce moment à

l’écriture de sa nouvelle pièce A la Mélancolie dans laquelle il explore les méandres de la
paternité à l’ombre du Titan Cronos. Comme dramaturge, il collabore avec Roland Auzet
(Cie Act-Opus), Moïse Touré (Cie Les Inachevés), Philippe Minyana, ou encore Céline
Schaeffer. Avec la Compagnie Enascor, il est actuellement artiste en résidence à l’ENS –
Paris Saclay.

http://www.enascor.fr
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